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N°657 - 23 Iyar 5784 - 31/05/2024 - Chabbat Parachat Be’houkotaï - Tav Chine Pé Dalet...
Année du Psak Din «Le Rabbi est le Roi Machia’h» - La Terre d’Israël appartient aux Enfants d’Israël 
Gabriel ‘Haïm et Menou’ha Ra’hel Beckouche : 058-5770419 - viveleroi770@gmail.com - viveleroi770.com (à voir)
Chabbat «Hazak» qui benit le mois de Sivan - Roch Hodech sera vendredi 7/06

A quoi tu penses ? Au Machia’h !
Mardi soir, nous sommes allés à la fin des Chivea du Soldat Elie Amsellem de
Raanana. Un jeune français incroyablement courageux, attaché au Rabbi Chlita
Roi Machia’h et qui a beaucoup renforcé sa Communauté, sa famille et ses
amis soldats. Mon épouse et moi ne nous attendions pas du tout à voir et aussi
à ressentir les ondes nucléaires que ce soldat de vingt et un ans a provoqué
par le simple fait d'avoir été là à influencer tout son entourage à rajouter sans
cesse, de bonnes actions, de bons comportements...

Et je voudrais vous dire du fond de mon cœur et au nom de plus de
ces huit cents soldats, au nom des victimes du terrorisme et des
otages, que tout ceci est dû au fait de donner et même de pourparler
de donner (que D.ieu préserve) une parcelle de la Terre Sainte et je
voudrais citer les paroles du Rabbi Chlita Roi Machia'h qu'il a
prononcé à ce sujet : « ...L’Amérique n’avait nul doute que juste
après la guerre des six jours nous allions déclarer que toute la
Terre d’Israël appartient au Peuple d’Israël. Ils étaient sûrs que
nous allions nous installer sur les territoires immédiatement. De
plus, les arabes, eux-mêmes, n’avaient aucun doute là-dessus.
Le monde entier était sûr que c’était la chose la plus naturelle qu’Is-
raël devait faire. Pourtant au grand étonnement de tous, le gou-
vernement a envoyé une délégation à Washington pour déclarer
qu’il voulait tout restituer... J’ai appris que les américains étaient véri-
tablement stupéfaits. Où a t-on vu que l’on doit rendre des terri-
toires conquis en temps de guerre, et spécifiquement en
guerre de défense ? Surtout lorsque pour la première fois, Is-
raël a enfin obtenu des frontières naturelles et sûres !?
Lorsque les américains ont compris, ébahis, que le gouvernement
était sérieux dans ses intentions, ils se sont empressés de trans-
mettre cela à Moscou et aux arabes, et c’est à ce moment-là, qu’ils
ont décidé que si les Juifs reconnaissent que les territoires ne sont

pas les leurs, il faudra faire immédiatement pression sur eux afin
qu’ils rendent ce qu’ils ont usurpé, et ce, sans aucunes conditions…
Lors de la guerre des six jours, les arabes étaient sûrs que les is-
raéliens allaient leur faire exactement ce qu’ils avaient prévu eux-
mêmes de leur faire si, D.ieu préserve, ils avaient gagné la guerre.
Après la conquête des territoires, si nous avions déclaré que nous
ne ferions aucun mal aux arabes, que nous allions les laisser en vie
et plus encore, que nous étions prêts à les dédommager, à la con-
dition que chacun passe immédiatement de l’autre côté du Jourdain,
ils nous auraient remercié de cette bonté jusqu’à ce jour. Ils se
seraient souvenu de cette grande bonté, car alors qu’ils venaient
pour nous exterminer, nous avons fait preuve de mansuétude, en
leur permettant de fuir.  Si c’est ce que nous avions fait alors, nous
serions libérés de toutes ces souffrances… (Tiré des entrevues
avec M. Chmuel Katz, conseiller de M. Begin de mémoire bénie.
Dans l'article « Le Cri du Roi », à retrouver dans le livre « le Point
sur la Guéoula » édition 5784-2024). Maintenant il nous appartient
de faire usage d’influencer et d'encourager de toutes nos forces la
reconquête de Gaza, et de tous les territoires qui appartiennent à
notre Terre Sainte. Comment, en rajoutant une bonne action, un bon
comportement. Inscrivez-vous sur le site www.viveleroi770.com
(Gabriel 'Haïm et Menou'ha Ra'hel Beckouche)



Noa Sarah Bat Menou’ha Ra’hel
Que toute sa famille soit en bonne santé

et qu’elle réussisse dans tous ses projets,
Une bonne Parnassa de Guéoula

‘Haïm Gabriel Ben Mércedes Sarah
Qu’il soit en bonne santé 

et réussisse dans tous ses projets
Guéoula immédiate
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Pour l’unité du 
Peuple Juif

Guéoula Now

Pour nos soldats 
et les otages 

qu’ils rentrent chez eux 
en bonne santé

Guéoula Now !
De la part de David Ouziel

Pour l’élévation de l’âme de 
Henri ‘Haïm Ben Meyer 

et Julia Benchoam
que sa mémoire soit une

source de bénédiction
pour toute sa famille

Le Dvar Mal’hout - L’Edit Royal

Extrait du discours du 
Rabbi de Loubavitch 
Roi Machia’h Chlita

Iyar 5751-1991
Chabbat Parachat Be’houkotaï

On retrouve tout ceci dans la Paracha Behar-Be’houkotaï : « Behar,
sur le mont », fait allusion à la grandeur et à la fierté (10), qui est
surnommé « le végétal dans le minéral » qui fait allusion à la sub-
division en parties et en détails (les dix paroles)...
« Be’houkotaï, dans Mes décrets », vient étymologiquement du mot
‘Hakika, la gravure, comme les lettres, sur les tables de la Loi, qui
étaient gravées d’un côté comme de l’autre. Ce qui fait référence
au point de la quintessence qui est au-dessus de toute subdivision
en détails (une parole), et par cela, on arrive à l’abnégation qui est
au-dessus de toute compréhension « J’ai décrété une loi, J’ai for-
mulé un décret, et « Tu n’as pas le droit de le remettre en cause ».

Et puisque l’ordre du travail va de l’aisé au difficile, ainsi, dans la
Paracha Behar-Be’houkotaï, qu’on lit pendant Chabbat avant Roch
‘Hodech Sivan, on retiendra qu’il y a deux extrémités qui, toutes
deux mentionnent le « Mont Sinaï », le mont et non le désert qui fait
allusion à une réalité subdivisée en une foule de détails, et la
Paracha BaMidbar qu’on lit pendant le Chabbat qui vient avant le
don de la Torah, on rappelle principalement la liaison entre les deux
extrémités par le niveau qui est au-dessus de celles-ci, « Le désert,
dans lequel personne n’a jamais habité ».
L’interruption entre les malédictions de la Paracha Be’houkotaï et
Chavouot est soulignée par la réalité (les dix paroles). Et le besoin
de cette interruption se fait parce que la Torah est à l’origine de
toutes les bénédictions, comme la lettre Beth du début de la Torah
fait allusion aux Bra’hot, les bénédictions, à commencer par la béné-
diction la plus importante que l’on peut remarquer dans la forme de
la lettre Beth qui est « fermée de chaque côté et ouverte d’un côté ».
Car le monde qui a été créé par le Saint béni soit-Il est environnée
par trois vents et non par le vent du Nord. Ceci dans l’optique que
l’homme, par son travail, complète et capture le vent du Nord car
tel est le rôle de l’homme, qui, grâce à lui, permet au monde d’être
entouré par les quatre vents. De même, le dessin du Mem Sofith
(fermé) dans « LéMarbé Hamissra, son rôle est d’agrandir l’empire »

(un Mem final au milieu d’un mot), qui fait allusion à la Délivrance,
la Guéoula, qui arrive par le travail de l’homme qui insère et
dévoile le Alef (Aloufo Chel Olam) au milieu de « Gola, l’exil »
pour en faire « la Guéoula, la Délivrance »

Traduire tout ceci dans la réalité
On se doit de relier tout ceci à notre travail actuel. 1/ De réunir des
assemblées chaque Chabbat dans les synagogues et maisons
d’étude afin qu’il y ait des cours publics car le Chabbat bénit toute
la semaine et aussi à plus forte raison, le « Temps du don de notre
Torah ». 2/ Et de réveiller chez chacun la volonté d’aller écouter
les dix Commandements lors du « temps du don de notre
Torah », afin que soient tous les enfants Juifs dans les synagogues
(même les plus petits et même les bébés) car ils sont les garant du
don de la Torah « Nos fils sont nos garants ».(La fête de Chavouot
aura lieu le 6 Sivan, 12/06/24. NDT)

La Délivrance
Et que soit Sa volonté, et c’est le principal, que s’éveille la volonté
des Juifs de s’unir pour se préparer à la réception de la Torah. Et
ceci précipitera et activera l’annulation de la Galout, l’exil, et ainsi
apparaîtra la Guéoula, la Délivrance véritable et complète par notre
juste le Machia’h, car ainsi aura lieu la perfection du don de la
Torah : « une nouvelle Torah sortira de Moi ».
Puis nous arrivons vers le temps du don de notre Torah, dans la
perfection, sur notre Terre Sainte, à Jérusalem, ville Sainte, sur la
montagne Sainte, dans le Beit HaMikdach et dans le Saint des
saints, « une nouvelle Torah sortira de Moi », la Torah que le
Machia’h enseignera à tout le peuple, jusqu’à ce que l’on ap-
prenne du Saint béni soit-Il, lui-même (de Moi véritablement),
comme il est écrit : « Un homme n’apprendra plus de son
prochain… car tous Me connaîtront » et « ton Maître ne se voil-
era plus et tes yeux verront ton Maître », de la manière la plus
immédiate Mamach.

Le processus du don de la Torah
La Torah interagit dans le monde par le biais d’une seule parole et parallèlement, des
dix paroles. C’est pourquoi la préparation à la réception de la Torah est accentuée
par le compte du Omer depuis Pessa’h jusqu’à Chavouot. Le don de la Torah est in-
troduit par la sortie d’Egypte lors de laquelle, « Le Roi des rois, le Saint béni soit-Il
s’est dévoilé dans toute Sa gloire et les a sauvé » dans l’idée que « Lorsque tu sortiras
le peuple d’Egypte, vous servirez D.ieu sur cette montagne (Chemot 3.12) ».

DISTRIBUTION ET DIFFUSION

Remerciements spéciaux à nos correspondants et associés en Erets HaKodech et dans le monde : Jérusalem (Ra’hamim Israël, JP Makhouf Gabay, Meir Elie) - Tel
Aviv (Daniel Roos) - Nathanya (Mena’hem Laloum, famille Corda, Mena’hem Wolika) - ‘Hedera (Famille Beckouche) - Ashkélon (Michael Seksek) - Paris (David
Tordjman, Its’hak Marks) - Sarcelles (Rav Yaacov Bitton) - New York 770 (Sarit ‘Hadach) - Los Angelès (Yossef Its’hak Shagalof) - Montreal (Michaël Camille) - Belgique
(Yaacov Spitesky) - Suisse (Yasha Knecht) - Corse (Rav Yaacov Corda). Remerciements spéciaux à tous nos donateurs sans qui cette extraordinaire diffusion des
sources n’aurait pas été possible. Bénédictions de Guéoula dans tous leurs besoins. Remerciements à Yasha Knecht, notre webmaster qui gère notre site
viveleroi770.com bénédictions spéciales pour sa famille et de très bonnes nouvelles très bientôt. Remerciements à tous ceux qui partagent sur les réseaux sociaux et
sur whatsapp. Pour tous nos associés, correspondants et donateurs une bénédiction de Guéoula dans tous leurs besoins.



Trente ans plus tôt... Au bout d'un mois, j'ai
décidé qu'il était temps d'ouvrir une Yéchiva.
C'était une sorte de défi, mais je l'ai relevé
avec une passion et un enthousiasme em-
prunts de sainteté. J'ai réuni onze jeunes
hommes. En majorité, ils avaient mon âge,
vingt ans. Il y en avait aussi de plus âgés.
J'ai aussi trouvé un cuisinier. La cuisine était
déjà fonctionnelle pour nos activités. J'ai
même récolté un petit budget. Avec cent dol-
lars on pouvait gérer une telle Yéchiva pen-
dant une semaine complète...
A la Yéchiva, il y avait un emploi du temps
comme dans chaque Yéchiva 'Habad nor-
male. Mais le contenu de l'étude était un peu
différent : de la 'Hassidout le matin et le soir,
de l'hébreu en lecture et écriture, du 'Hou-
mach (les cinq livres de la Bible) et un peu
de Michna, des lois pratiques, beaucoup de
conversations personnelles mais surtout,
surtout, des Itvaadouyot, des réunions 'has-
sidiques.
Des litres de Le'haïm (vodka) ont été déver-
sés pendant ces réunions 'hassidiques.
Mais de très bons fruits sont sortis de cette
Yéchiva, des émissaires du Rabbi et des
'hassidim. Je suis certain que tous ont été le
résultat de ces réunions 'hassidiques. Nous
étions souvent assis jusqu'au petit matin.

La Privouatchik
Maria est une femme de soixante-dix ans,
sympathique et pleine d'humour, elle parlait
le Yiddish et  fut à nos côtés pendant trois
mois du matin jusqu'au soir. Nous avions re-
tenu pour elle, une chambre à l'hôtel où
nous demeurions. Elle était notre interprète
dévouée et plus particulièrement au début.
Dans toute la ville elle était connue sous le

surnom de « Privouatchik... la traductrice »,
son nom Maria fut vite oublié et fit place à
« Privouatchik ».
Pendant chaque réunion 'hassidique, la
« Privouatchik » Maria, était à mes côtés et
traduisait. Je pouvais déjà me débrouiller et
hausser un peu le ton en russe, mais j'avais
besoin de Maria à mes côtés.
Imaginez donc une femme de soixante-dix
ans assise à une Itvaadout avec de jeunes
hommes jusqu'à six heure du matin... Au
moins deux ou trois fois par semaine.

Le Baal HaTanya provoque un tumulte
Ce fut un matin de la deuxième semaine de
l'existence de la Yéchiva. Il se passa un
drame. Une émeute à la Yéchiva. C'était au
lendemain d'une Itvaadout qui se termina
tard dans la nuit. J'eu besoin de toutes mes
forces d'auto-discipline pour me lever et en-
seigner à la Yéchiva. Nous avions néan-
moins commencé plus tard qu'à
l'accoutumée mais j'étais tout de même très
fatigué.
Même la pauvre Maria est arrivée somno-
lente au cours de Tanya du matin, après une
longue nuit de Itvaadout. 

Je commençai à lire le second chapitre du
Tanya : « Et la seconde âme chez le Juif
est une parcelle divine d'En-Haut vérita-
blement ». J'expliquai les mots en Yiddish
simple, ce qui était écrit.
Maria me jeta un regard. Elle ne s'empressa
pas de traduire. « Tu peux répéter ce que tu
viens de dire ? » demande t-elle sur un ton
qui montrait clairement que je ne disais pas
ce qu'elle pensait que je venais de dire.
J'ai répété. Maria me regarda de nouveau

avec suspicion. « Moïché, tu fais bien atten-
tion à ce que tu dis ? ». Je répondis par l'af-
firmative. Le ton employé et l'échange
verbal ne fit qu'éveiller plus de curiosité chez
les Ba'hourim. Ils demandèrent en cœur à
Maria de traduire les mots qui visiblement
l'avaient choquée.
Je lui demandai de traduire les mots tels
quels. Il y eu un moment de silence. Ce fu-
rent eux qui supplièrent Maria de répéter.
Elle répéta.
Vitali (qui fut plus tard le Rav et 'hassid
'Haïm Makhlin, l'un des émissaires du Rabbi
à Moscou) me transperça du regard. Il me
dit en russe (que je pouvais déjà compren-
dre) : « Moïché, qu'est-ce que tu as, tu n'as
pas digéré la vodka de cette nuit... ? Il faut
qu'on te montre ici comment on boit... ».

Une discussion ultime
Ce matin-là, je n'avais pas réalisé l'ampleur
de l’imbroglio dans lequel j'étais entré. Les
jours précédents et dans les cours qui
avaient précédé ce cours-là, il y eut de nom-
breuses discussions houleuses et plus par-
ticulièrement à la fin du premier chapitre, sur
la différence entre l'âme animale du Juif et
celle du non-Juif. « Tout ce que fait le Goy
(non-Juif) est uniquement pour servir son
propre intérêt », pour son bien personnel
contrairement au Juif. Il n'existe pas pour lui
la possibilité de faire du bien, si ce n'est pour
son intérêt personnel. Telle est l'opinion de
l'Admour Hazaken. Ceci leur fut très difficile
à digérer. Or, je pensais juste qu'il s'agissait
d'une discussion supplémentaire. Mais je
me trompais.
Il se trouve que moi, comme tout 'hassid
'Habad qui a ingurgité cette phrase comme
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Récit de Guéoula
Le Rabbi Chlita Roi Machia’h envoit en mission deux émissaires 
à ‘Herson en Ukraine pour ouvrir une Yéchiva...

Rav Moché Horenstein Roch de la Yé-
chiva ‘Habad de Nathanya raconte : 
« Et voici que trente ans plus tard... 
arriva enfin la grande surprise. A 
l'occasion de la fête de Chavouot
5781-2021. Je suis venu au 770 avec
l'équipe d'enseignants à la Yéchiva
passer la fête dans les quatre cou-
dées du Rabbi. Et voici que la boucle
est bouclée. Dès le premier jour de
notre séjour, le Rav Yaacov Chalom
'Hazan me tapa sur l'épaule et me dé-
lara : « J'ai pour vous une réponse du
Rabbi ». Ni plus ni moins ! La ville de ‘Herson



on tête le lait de maternel, apparemment, on entend
pas vraiment ce que nous prononçons : U n e   p a
r c e l l e   d i v i n e   d ' E n-H a u t,  v é r i t a b l e
m e n t...

Mais voyez ce que donne la compréhension de
gens qui n'ont aucune culture Juive (je me souviens
de la scène où nous sommes entrés avec un Sefer
Torah dans les bras et tous les présents ont de-
mandé : « Qu'est-ce que c'est ? ») et à plus forte
raison aucune connaissance 'hassidique ! Or ils en-
tendent une telle phrase. Cela leur semble étrange,
voire impossible. Nous ? Une parcelle divine ??
Je pris une profonde inspiration. J'ai demandé le si-
lence. Qu'on me laisse expliquer. Ils trépignaient.
J'ai dû faire appel à toutes mes forces pour éclaircir
les choses.
Lorsque l'on coupe une pomme, même dans le petit
bout qui reste se trouvent toutes les qualités du fruit.
J'ai expliqué la différence entre souffler et insuffler,
entre la pensée et la parole, l'image du père et de
son fils (voir le Tanya Ch.2). Ils ne comprenaient
toujours pas. Ils ne pouvaient ingérer cela.

Sacha quitte la goya
Ce fut le début d'une tempête qui ne prit fin qu'à
notre départ. Et même lors des minutes qui précé-
dèrent notre séparation, sur les marches du wagon
du train, Boris Steinman, le directeur de l'hôtel où
nous étions descendus est venu nous parler. Il avait
été un très fidèle serviteur. Il demanda à nous parler
en privé.

Avec émotion, il nous a raconté que son fils Sacha
et sa petite amie goya, avaient rompu. Sacha,
grâce à D.ieu avait rencontré une Juive. « C'est
pour vous remercier ». « Si vous êtes venus jusqu'à
'Herson, juste pour ça, alors « Dayénou... cela nous
suffit ». Il a même rajouté avec un clin d’œil tout en
nous serrant dans ses bras avec chaleur : « Je ne
sais toujours pas si nous sommes une parcelle di-
vine, mais grâce à vous, notre famille se sent plus
proche de D.ieu... ». Ni Boris et ni son fils ne furent
parti prenante dans la Yéchiva, c'est juste pour
vous informer que l'histoire de « la parcelle divine »
a débordé de toutes parts du petit cours de Tanya
à la Yéchiva. C'était devenu LE grand sujet de dis-
cussion dans la Communauté de 'Herson.

Une Itvaadout chargée
Avant notre retour au 770, j'ai augmenté la fré-
quence des Itvaadouyot nocturnes. Nous étions
assis presque chaque nuit pour une Itvaadout. Mais
il y en a une spécifique, qui est restée gravée pro-
fondément dans mon cœur. Je me souviens de
chaque détail. Comme si c'était la semaine der-
nière.
Alors que le rythme des Le'haïm allait bon train (ils
buvaient la vodka comme de l'eau... c'était une ha-
bitude qu'il fut difficile de perdre), l'un des amis qui
portait le nom de Grégory, fit taire les autres et prit
la parole. Grégory était un très sérieux personnage.
Peut-être l'élève le plus introverti et le plus profond
de tous à la Yéchiva. Et aussi le plus vieux.

« Rebbe, je voudrai te raconter quelque chose au
sujet de Grégory-le-divin... », c'est ainsi qu'il débuta
avec une pointe de cynisme. Le vin entre et le se-
cret sort. Il avait déjà bien bu. Il commença à nous
raconter son passé. Pas joli joli... c'était vraiment un
monceau de vermines... il déversait son cœur en
pleurant. Ce fut plein de douleur qu'il s'exprimait. Je
gardai le silence. Je pensais le connaître. Je fus
étonné de constater qu'en fait, pas du tout. Il me
semble que même ses amis proches furent aussi
surpris. En conclusion il me lance : « Alors Moïché,
tu penses encore que je suis une parcelle de
D.ieu ? ».

Le Sim'hat Torah de 'Herson
Le lendemain, je décidai d'organiser une autre It-
vaadout. Je décidai aussi de ne pas aborder le
sujet. Ne pas combattre le monde des faits. J'étais
plein d'énergie. Je voulais faire oublier, expier la It-
vaadout de la veille. J'avais amené du bon manger,
du très bon Machké (vodka). J'abreuvai l'assistance
à souhait.
Quand ce fut le moment, je commençais à parler
de la Brit-Mila (la circoncision). Personne n'était ici
circoncis. Hormis nous-mêmes, les émissaires du
Rabbi, il n'y avait pas d'homme circoncis dans tout
'Herson... Que D.ieu préserve.
J'ai alors demandé que notre cadeau d'au-revoir
soit l'alliance du sang. En vérité je demandai un don
de soi. 

Le début fut très dur. L'ouverture de la mer. A un
moment donné, j'ai failli abandonner... C'est juste à
ce moment-là, que vint la première acceptation.
Après le premier Ba'hour, il y eut encore sept
Ba'hourim. C'est la force du premier, la force de
Na'hchon. Pendant cette Itvaadout, il y en avait qui
n'étaient pas encore mûrs pour une décision aussi
sérieuse. Au bout de la nuit vint encore une décision
supplémentaire. Ce fut une prise de décision diffi-
cile, à l'image du premier, mais, grâce à D.ieu, il ac-
cepta. Lorsque les serviteurs de la Communauté
en sont arrivés à la phase de construction concrète
de la Communauté, cela prit du temps, jusqu'au
lever du jour. J'ai compté en tout, grâce à D.ieu neuf
acceptations.
C'est alors que nous avons lancé des danses de
Sim'hat Torah sur chaque acceptation. Celui qui n'a
pas vue cette joie pure, n'a jamais vu de joie pure
de sa vie.
Pendant les Hakafot (danses), j'ai demandé le si-
lence. Moi aussi, après tout, j'avais pris « un peu »
de Le'haïm. « Est-ce que la décision de jeunes
garçons de se circoncire est une chose natu-
relle ? Est-ce qu'en plus, de s'en réjouir et de
danser à cause du mérite qu'il en résulte, n'est
pas à l'évidence, l'expression de la puissance
de l'âme Juive ? ». Je ne voulais pas encore pro-
noncer la suite de mots : « parcelle divine ». Mais à
ce moment là, ils ont bien compris le message. 

(Retrouvez ce reportage extraordinaire, en  version
intégrale dans le livre «Le Point sur la Guéoula»
à commander au 058-5770419)
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La Newsletter de cette 
semaine est dédiée à 
l’élévation de l’âme de
Norbert Avraham 
Ben Pnina et 
Mercédes Sarah 
Bat Yossef et Fre’ha
_________________

La Newsletter de cette 
semaine est dédiée à 
l’élévation de l’âme de 
Rav Zalman Nissan
Pin’has Ben ‘Hanna
Beïla Reïza
_________________
Horaires de 
Chabbat Be’houkotaï

Jérusalem :
Entrée : 19h00
Sortie : 20h22
Tel-Aviv : 
Entrée : 19h20
Sortie : 20h24
Haïfa :
Entrée : 19h13
Sortie : 20h26

Pour la réussite 
et le bon Zivoug de 

Elisheva Feige
Bat ‘Hanna

Bénédictions de Guéoula

Pour la réussite 
et le bon Zivoug de 

Perla Bra’ha 
Bat Menou’ha Ra’hel

Bénédictions de Guéoula

Reportage de Guéoula

יקר ,יש לך מקורבים דוברי צרפתית? שליח
רוצה להפיץ בשורת הגאולה בצרפתית?
תזמין שיחות « הנקודה של הגאולה »

0585770419 
50 שיחות = 150 ש’’ח

דמי משלוח לא כולל

La réussite dans tous les domaines pour

Yossef Its’hak 
Moché Ben Fre’ha

Une bonne santé pour toute sa
famille et bénédictions de Guéoula


